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Monsieur le Recteur,
Au moment où le ministère de l’Education nationale prétend en avoir fini avec la revalorisation des enseignants, les avancements prononcés ce jour – liés au déroulement de carrière – ne peuvent tenir lieu de compensation au blocage de la valeur du point d’indice et à l’ augmentation des retenues pour pensions. Les conséquences en seront une dépréciation des salaires. Le sentiment de déclassement qu’éprouvent nos collègues n’en sera que renforcé. Le SE-UNSA continue à revendiquer que la gestion des ressources humaines passe aussi par une véritable revalorisation du pouvoir d’achat de tous les personnels d’enseignement et d’éducation. 

Parlons de la revalorisation des stagiaires qui, du coup, se voient, depuis hier, sortis des tableaux d'avancement : je donne d'un coté et je retire de l'autre, voilà les nouvelles modalités de revalorisation ministérielle!!

S'agissant de leur soi-disant formation, des témoignages de stagiaires du second degré ayant participé aux deux réunions de formation du vendredi 3 décembre aux lycées Gustave Eiffel à Bordeaux et Borda à Dax provoquent indignation et incompréhension de la profession toute entière. 

Indignation face aux propos méprisants voire agressifs et blessants tenus à l'encontre des professeurs stagiaires ce jour-là. A la lecture ou à l'écoute de ces propos rapportés par les témoignages, chaque enseignant peut se sentir outragé. Stagiaires, ces collègues n'en sont pas moins des professeurs avant tout ; ils doivent être considérés comme tels.

Incompréhension devant les thèmes programmés lors de cette journée. S'il peut être utile de les aborder au cours de la formation, ils ne correspondent pas à ce moment là de l'année scolaire aux attentes fortes exprimées par les stagiaires. Ils ont actuellement besoin d'aide et de soutien dans tous les domaines de la pratique quotidienne du métier. L'apport du seul tuteur, pour indispensable qu'il soit, ne suffit pas. 

Le SE-UNSA s'est toujours opposé à la "masterisation" et a toujours dénoncé la suppression de la formation qui l'accompagne. Dans notre académie, vous avez bien voulu diminuer de trois heures le service des stagiaires pour qu'ils puissent recevoir une formation. Bien que largement insuffisant, nous souhaitons malgré tout que ce temps de formation soit mis à profit le plus efficacement possible. En conséquence, nous vous demandons de veiller à l'avenir à ce que les actions de formation programmées répondent au plus près des besoins des stagiaires.

